
Sylviane Guenard : Père, avant que vous nous parliez, 

nous voulions partager aujourd’hui notre joie d’avoir 

accueilli, au sein de nombreuses équipes, ces textes 

en préparant la célébration. Marie-Christine et 

Thérèse nous disent comment ces mots ont résonné 

avec leur vie.  

Marie Christine (pastorale des Quartiers 
Populaires)  

Aujourd’hui s’accomplit ce passage de l’Écriture que 

vous venez d’entendre. » – Dans ma vie. Car je 
souhaite témoigner de l'action transformant et 

inspirante de l'Esprit Saint dans ma vie. Grâce à la 

force que Dieu me donne, j'ai découvert des 
capacités insoupçonnées en moi. Avant, à cause de 

mes blessures, j'avais le sentiment que je n’étais 

rien, que je ne valais rien. Mais désormais, je réalise 
que je vaux quelque chose et que je peux accomplir 

des choses extraordinaires grâce à la force qu'il me 

donne. Je souhaite partager cette expérience avec 

vous car tant que Dieu me le permettra je 

continuerai avec sa grâce à utiliser ces capacités à 

travers la mission que j'exerce pour aider les autres 
à mon tour. 

Therese ( Secours Catholique ) 

Je m’appelle Thérèse et je suis Béninoise. Je suis 
venue en France en 2016 pour des raisons de santé. 

Mon arrivée fut difficile car les gens qui m’ont 

hébergé m’ont maltraitée et humiliée. Une copine 

m’a alors parlé du Secours Catholique où j’ai pu aller 

pour manger et trouver le réconfort auprès des 

personnes que je rencontrais là-bas. Elles m’ont 

redonné la joie de vivre. Malgré les difficultés je vois 

bien que le bon Dieu continue d’agir dans ma vie au 

travers des gens que je rencontre. 

Homélie 

Chers amis, en chaque messe chrismale ce passage 

d’Evangile nous est donné pour que nous puissions 

comprendre combien l’onction dont nous avons été 

marqués par le saint-chrême nous rend participants, 

témoins de l’oeuvre de Dieu qui libère et qui relève. 

Les catéchumènes au mileu de nous savent nous dire 

combien ils ont saisi cela à un moment de leur 

histoire. 

En cette scène d’Evangile, à la synagogue, Jésus est ici 

comme chacun de nous qui entend ce magnifique 

passage d’Isaïe, cette magnifique promesse. Et la 

nouveauté qu’il apporte, c’est lorsqu’il dit....  “ 

Aujourd’hui cette parole s’accomplit !”. Voilà la bonne 

nouvelle que nous portons et dont nous sommes 

témoins. Les personnes qui ont partagé cet évangile 

ont nourri mon écoute de ce verset. C’est en Lui que 

cette promesse de libération s’accomplit. A nous d’en 

être les témoins comme nous le chantons depuis le 

rassemblement Kerygma .  

Avec l’icône du geste de Jésus lavant les pieds de ses 

disciples et nous invitant à faire comme lui, circule 

dans les doyennés la veilleuse de Kerygma , nous 

invitant à une contemplation commune de la 

présence du ressuscité dans nos attentions 

fraternelles. Thérèse et Marie-Christine nous ont dit 

très simplement leur expérience. Elles nous invitent à 

regarder aussi en chacun de nous, en chacun de nos 

frères la puissance de vie qui peut le rejoindre. Elles 

nous invitent à élargir notre espérance avec tous ceux 

qui aspirent à l’accomplissement de la Parole d’isaïe : 

que tous les pauvres entendent la bonne nouvelle de 

l’engagement de Dieu à leurs coté pour toujours.  

Par le témoignage d’Estelle Mossely, athlète du val de 

Marne et de Fabien Lamiraut, nous avons entendu 

l’invitation à toujours accueillir en nous une parole de 

dépassement. Cette parole d’Isaïe est dans ce même 

sillage et nous invite en fait à nous dépasser. Mais elle 

a ceci de spécifique qu’elle est déjà accomplie. Elle 

nous invite à nous dépasser avec l’espérance acquise , 

avec la foi assurée, pour que nous laissions vraiment 

entrer la charité du christ en nos coeurs. Voilà le vrai 

combat et le vrai dépassement car cette charité n’a 

pas de mesure. Tous les records seront toujours 

battus !  

 Plus loin, plus haut, plus frères...C’est le chemin sur 

lequel le Seigneur nous met et qui est déjà 

commencé, et qui ne s’arrêtera qu’au Ciel. Ainsi, de 

même que L’huile sert dans le sport pour se masser 

les muscles et les rendre plus performants, de même 

nous aussi, nous avons nos huiles !   

Dans la course que nous sommes appelés à vivre, 

l’huile des malades assure la présence permanente et 

consolante de Jésus aux côtés de ceux qui se tournent 

vers lui pour vivre leur route jusqu’au bout.  

L’huile des catéchumènes vient soutenir ceux qui 

commencent dans cette course de longue haleine 

pour prendre le bon rythme et les bonnes décisions.  

L'huile sainte enfin, le saint chrême, avec laquelle 

chacun de nous est appelé à être marqué, est comme 

le sceau de notre équipe. Elle nous engage à vivre la 

course même de Dieu dans notre monde. Mais Dieu 

s’engage aussi avec nous en nous marquant de son 

sceau. Or Il est déjà vainqueur nous le savons. 



Nous serons donc tous ici médaillés si nous acceptons 

que ce soit sa victoire à Lui, qui est à l’œuvre en 

chacune de nos réussites comme nous l’a dit Marie-

Christine. Avec Lui, nos réussites sont garanties mais 

elles ne se font qu’en prenant le chemin du serviteur, 

le chemin du don, le chemin de l’abaissement pour 

que l’autre soit élevé. C’est une course qu’on gagne 

ensemble parce que le christ, notre capitaine, nous 

tient ensemble tout au long du chemin. Et nous 

saluons ainsi parmi nous l’engagement de nos frères 

diacres qui veillent à ce que personne ne soit oublié. 

Oui, frères et sœurs, nous sommes victorieux déjà de 

la victoire du Christ pour que les divisions entre les 

hommes finissent par tomber, et que chacun accueille 

son incomparable dignité donnée par Dieu, depuis sa 

conception jusqu'à sa mort. Ainsi, dans le Christ, 

habités par le Christ, nous pouvons dire nous aussi : “ 

L’Esprit du Seigneur est sur moi parce que le Seigneur 

m’a consacré par l’onction. Il m’a envoyé porter la 

Bonne Nouvelle aux pauvres, annoncer aux captifs 

leur libération, et aux aveugles qu’ils retrouveront la 

vue, remettre en liberté les opprimés “. 

 Mais le dire, c'est déjà avoir conscience de la grâce du 

christ qui habite nos coeurs. C ‘est déjà une profession 

de foi. 

C’est ainsi que cette messe chrismale est aussi 

l’occasion pour nous prêtres de renouveler nos 

engagements au service du Christ et de son Eglise, ce 

corps appelé à poser les gestes du Christ aujourd’hui. 

Nous avons tous été marqués à nouveau par ce saint 

chrême au jour de notre ordination 

Entrons dans la course avec de l’audace, avec de 

l’espérance, pour réveiller les meilleurs élans de notre 

monde, et nous faire proche de tous nos frères.  

Nous avons ici en Val de Marne, deux figures 

éclatantes de cette audace et de cette espérance née 

de leur foi, pour qui nous fêtons un anniversaire 

singulier : l’abbé Pierre, qui a vécu près de trente ans 

à Charenton et qui a laissé cette belle empreinte chez 

nous, à Charenton, au Plesssis et en d’autres lieux. 

Nous fêtons cette année les 70 ans de l’appel qu’il a 

porté en hiver 54 pour tous ses frères et sœurs sans 

logements et nous rendons grace à Dieu de ce qu’il a 

réalisé à travers lui.  

C’est aussi le 100ème anniversaire de la conversion de 

Madeleine Delbrêl, baptisée ordinaire qui avait à 

coeur de service ce dialogue entre Dieu et le monde, 

cet amour de Dieu pour le monde. Nous accueillerons 

après la communion, un de ses poèmes dans lequel 

elle chante l’espérance qui doit nous porter, nous en 

qui la Parole s’accomplit.  

Que ce soit l’abbé Pierre, ou Madeleine Delbrêl, ils 

nous apprennent que la croix n’est pas à écarter mais 

à porter comme le Christ. “ C'est dans le Christ crucifié 

que le monde est sauvé en puissance et c'est à un 

monde souffrant et qui restera souffrant que nous 

avons à donner la joie du Christ. Sauver le monde ce 

n'est pas lui donner le bonheur. C'est lui donner le 

sens de sa peine et une joie " que nul ne peut lui ravir 

", disait Madeleine. L'anniversaire de sa conversion, le 

29 mars 1924, où elle s’est laissé éblouir par l’Amour 

de Dieu sera justement ce vendredi saint. Peut-être 

pouvons-nous y recevoir un signe d’encouragement 

dans nos épreuves, que nous sachions nous affronter 

avec le Christ aux souffrances d’aujourd'hui, aux croix 

d’aujourd’hui, aux murs de guerre et de haine, pour y 

dire notre espérance et y faire resplendir la victoire de 

l’amour sur toute force de mort.  

L’abbé Pierre, Madeleine Delbrêl nous précèdent 

comme des géants dans cette annonce en actes, mais 

leur course est la nôtre, c’est celle de l’Eglise, c ‘est 

celle de Dieu venu en notre chair pour que tous nous 

recevions la vie et vivions comme des frères, que nous 

allions plus loin, plus haut,...plus frères selon ce que 

Dieu attend. 


